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Le secrétaire national d'un syndicat dit
réformiste a fait une déclaration allant
dans ce sens. Cela peut paraître sur-
prenant mais on peut s'interroger.

Dans un contexte national où l 'on
observe des taux de syndicalisation
très bas, une certaine défiance envers
les organisations syndicales, notre
section SUD connait depuis quelques
années un développement
exceptionnel . Pour nous le
syndical isme est un outi l irremplaçable
pour la défense des salariés. D'ai l leurs
cela fait près de 1 50 ans que les
syndicats perdurent avec toujours de
nouveaux travai l leurs à venir les
rejoindre et à contribuer à obtenir de
nouveaux droits pour les salariés.

Ce secrétaire national voulait-i l dire par
cette phrase que certains syndicats et
leurs pratiques d'accompagnement de
remise en cause des acquis des
travai l leurs pourraient contribuer à
l 'affaibl issement ou la disparition des
syndicats ? Auquel cas, nous ne
nous sentons pas concernés!

Dans une société où des milliards cir-
culent en bourse, où des patrons aug-
mentent leurs salaires et demandent à
leurs salariés de se serrer la ceinture,
comment se résoudre à baisser les bras ?
Notre rôle de syndicaliste est de prou-
ver à tous les travailleurs que nous
pouvons encore obtenir de nouveaux
acquis.

SUD est et a toujours été aux côtés
des agents en lutte. Nous ne sommes
pas un syndicat qui regarde passer les
réformes comme les vaches regardent
passer les trains. Vous devez vous mo-
biliser pour encore et encore empêcher
les gouvernements et les pouvoirs
locaux de vous sacrifier, avec l 'aide du
patronat, sur l 'autel du profit. Pour cela
n'hésitez pas : Rejoignez-nous.
Vous al lez avoir le choix entre cinq
organisations syndicales représentant
les deux formes de syndical isme.
Faites entendre votre voix et votez,
mais votez pour le syndicat qui a
osé plusieurs fois dire non à nos
Elu-es, c'est-à-dire SUD
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En 4 ans SUD a réussi à se faire une petite place dans le paysage syn-
dical local. Aux dernières élections: surprise ! Nous devenons la troisième force syndi-
cale. A quelques semaines de ce résultat le nombre de nos syndiqués pouvait se compter sur
les doigts d’une main. Si , si , on vous le jure… Quelques semaines après nous étions plus de
60 . A l’heure actuelle nous approchons des 250 adhérents  ! Oups  ! On a brisé un tabou,
on a dévoilé le nombre de nos syndiqués  ! Ce chiffre est à ramener évidemment aux 5
000 agents de nos collectivités. Cependant chacun peut reconnaître qu’en termes de pro-
gression, c’est pas mal   ! On est loin des 0,4 % de croissance du PIB du dernier trimestre…..

Chouette, c’est les élections ! L’heure des
cadeaux  ! Stylo tout neuf  ! Calendrier  ! Guide tout neuf  !
Y’en a pour tous les goûts… et puis à côté de ça v’là les
supers slogans dignes des meilleurs marques de lessive  :
«votez utile», «le syndicat du sérieux»... C’est ainsi que nous
pourrions tomber parfois dans ces petits travers de slogans
inutiles, alors à quoi devons-nous faire appel lors d’une
élection  ? A l’intelligence et à des convictions, pardi   !

Au début, il y eut le conflit
des Crèches. Ce fut un confl it long
et dur de par la nature même du métier
qui met ces agent-e-s en contact direct
avec les parents. Faire grève et lutter
dans ce secteur n’est pas aisé. Cepen-
dant el les l ’ont fait et il en a fallu du
courage pour aller déposer des cen-
taines de couches devant l’entrée de la
Mairie  ! Nous avons avancé sur le
remplacement des absents, le temps de
trajet, l 'autorisation du temps partiel , la
fermeture au pont de l 'Ascension et sur
le principe d'une expertise sur les condi-
tions de travai l . Ces agents peuvent
être fiers de leur lutte  !

Au Musée des Beaux-Arts
également il y a eu lutte,
et quel le lutte  ! Des week-end du-
rant ce haut l ieu de la vie cultu-
rel le rennaise a fermé ses portes.
Les agents voulaient que l’on re-
connaisse le travail du di-
manche comme cela avait été
fait quelques mètres plus loin aux
Champs Libres  ! I ls se sont battus
courageusement dans le froid du
dimanche matin, faisant face à la
stupéfaction de visiteurs tantôt so-
l idaires tantôt médusés  ! Puis au
bout de ce combat le travai l du di-
manche a été enfin reconnu. Loin
de ce que nous espérions, certes,
mais le combat a porté ses fruits.

Et v’là que nous tombe dessus SP 2020 :
vous vous en souvenez  ? Peut-être pas tout le
monde mais certains services oui   ! Alors qu’une unité
syndicale aurait naturel lement dû naître de cette at-
taque sans précèdent, face à l’annonce de suppression
de plus de 1 50 postes, un cordon sanitaire s’est établ i
autour de nous. Mais bon, cela appartient au passé
maintenant, ne soyons pas rancuniers  ! SUD au cours
de ce mandat a réussi à un moment ou à un autre à être
en intersyndicale avec tous les syndicats. Plus avec
certains qu'avec d’autres, on vous l’accorde, mais notre
logo n’a eu aucune gêne à se trouver au côté de la CGT,
l ’UNSA, FO, la CFDT ou l’ugict- CGT (i l nous est aussi
arrivé d’être seul…)

ans déjà!

A Dvpf, des travailleurs de l’ombre
permettent à Rennes d’être propre
chaque jour et croyez-nous ce n’est pas une si-
nécure  ! V’là ti pas qu’on leur annonce début 201 5
qu’on va leur supprimer des postes  : 7  ! Cela parait peu
sur le papier, mais cela représente une équipe dévolue
au nettoyage de tout un quartier  ! Bref, de la même
manière ils ont lutté et ont réussi à limiter la casse.
Aujourd’hui l ’histoire leur donne raison, la propreté re-
vient au cœur des priorités de notre col lectivité  !

4 Et dans les écoles? De mémoire de syndical istes vétérans,
que sont certains d’entre nous, on avait pas vu autant de corps
de métiers de la DEE réunis, de la rue de Paris à la Mairie pour
réclamer une juste reconnaissance du travai l accompli durant
la réforme des rythmes scolaires. Là encore notre employeur
aurait pu s'éviter un conflit, accordant des primes aux uns et
pas aux autres, fidèle au viei l adage «  diviser pour mieux ré-
gner  » .

Et c'est le tour des sports pour le
travail du dimanche. Des décisions prises
systématiquement en assemblée générale, donc
de la démocratie directe  ! Des piquets de grève
furent instal lés aux abords de plusieurs piscines des
week-end durant. Là encore i l fal lait se lever tôt et
point de repos pour les mil itants.  

On pourrait parler également de la
DPAG et SUD vous l’assure, des pages et des
pages ne suffiraient pas à raconter tout le travai l
fourni par nos déléguées du secteur. C'est fou
l'énergie qu'il faut dépenser pour avoir une paire
de chaussures de travail... être obl igé de se battre
pour que les aides à domici le et les auxi laires de
soins n'aient pas à payer leur stationnement
(obtention d'un macaron) : le monde à l 'envers,
payer pour travai l ler! Gagnée aussi la bagarre pour
l'aide à la garde d'enfants, étendu à tous les ser-
vices !! !

Même recette dans les cuisines. Là aussi i l
faut insister pour avoir des bottes, chacun sa paire pour
les nons-titulaires. Enfin des produits corrects pour la
plonge, des réhausseurs pour les cuves, des jets d'eau
chaude. . . tout ça grace à qui? A nos élus CHS-CT! Ti-
tularisation de contractuels, OATT prévue pour 201 9. . .
affaire à suivre.

L’humanité a évolué, des progrès ont été réalisés à tous les niveaux. La richesse mondiale augmente
chaque jour un peu plus. Et pourtant les inégalités sont toujours aussi criantes  ! Notre quotidien
également est impacté. Que ce soit sur le plan de la santé ou sur le plan des finances cette course
au profit ravage tout. Bref, pas besoin d’en faire des tonnes  : notre taf à nous, à notre échelle, c’est
de faire avancer le schmilblick  ! Et le sens du vote SUD aux prochaines élections n’est pas de dire
on est les meilleurs etc…mais de dire on ne baisse pas les bras et on ne se satisfait pas du monde

actuel. Plus que voter, nous avons envie de dire rejoignez-nous  !

En attendant voter pour SUD c’est déjà lutter  !

A SUD des gens sont venus, cer-
tains sont partis, d’autres sont
restés, d’autres viendront et sans nul
doute d’autres partiront encore. Ainsi va la
vie  ! L’outi l que nous sommes fonctionne à
l’aide de femmes et d’hommes, avec toutes
les qual ités et les défauts propres à chacun.
Le syndicat est ce que vous voulez en
faire. Nous sommes le fruit d’une longue
tradition de lutte, nourris des injustices de
ce monde. Ce n’est pas une histoire de bien
ou de mal, c’est une histoire de partage,
d'égalité, notament  entre les hommes et
les femmes !

Et puis SUD c’est aussi le Petit Communard , lu
à tous les étages de la Mairie  et dans tous les services! Une
présence sur les réseaux sociaux et un nombre croissant de délé-
gués sur le terrain   !

ans déjà!

Et les dizaines de situa-
tions individuelles où nos
délégués ont eu à inter-
venir dans divers services
! Des visites partout, chez les
administratifs, dans les services
culturels... Toutes ces luttes
prouvent que le combat paie  ! Et
que le rôle des syndicats est d’être
un outil au service de la lutte, car
comme le dit la chanson «  i l n’est
pas de sauveur suprême  ».

Il y a eu pas mal d’autres si-
tuations où SUD est venu
mettre son grain de sel, no-
tamment dans le service DPAP
Funéraire. Des agents en souffrance,
conditions d'accuei l des usagers en
question… et quelques avancées grâce
aux agents mobil isés avec SUD. Dans
d'autres services aussi il existe une
réelle souffrance au travail, où notre
rôle est d’être des lanceurs d’alertes avec
l’aide de nos représentants en CHS-CT.

Des défaites aussi nous en avons eu, ou plutôt le regret de
n’avoir pas réussi a mobiliser sur des enjeux tels que le PPCR, sur le plan
national également, où SUD a su répondre présent et était aux cœurs des
manifs. Nous n’avons pas réussi à faire infléchir les différents gouvernements
tant sur la loi travai l que sur le dégel du point d’indice, congelé pour 1 00 ans
au rythme où ça va  ! Contrairement à l’image dans laquel le on voulait nous
enfermer, cela nous a amené à être assis autour d’une table et à négocier
dans l’intérêt de tous.
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La question de l'unité, du travai l en commun des organisations syndicales nous est sans cesse
posée par les agents. Des différences existent, nous ne pouvons pas les nier. Entre une pra-
tique d'accompagnement des réformes de certains et la volonté des autres de transformer la
société et de donner toute sa place au syndical isme dans ce processus, i l y a une grande dif-
férence. La question est de savoir si nous voulons, si nous pouvons, avec les agents, dé-
passer ces clivages, partager des valeurs : Solidarité, unité, démocratie.

Nous appelons tous les agent-e-s à réfléchir et tous les adhérents/militants des organisa-
tions syndicales à s'interroger sur leurs buts, leurs actions, leurs méthodes. Quel que soit
le résultat des élections professionnelles, espérant être renforcé par vos voix dans notre
démarche, nous appelons à :

Faire face à la démolition systématique des droits des travailleurs, dans le secteur
publ ic comme dans le privé, partant du principe qu'i l est encore possible d'agir, malgré la pro-
pagande médiatique et l ibérale qui nous pousse à répéter tous en choeur : «  c'est comme ça,
on y peut rien   »

Créer les conditions d'un rapport de force qui, qu'on le veuille ou non existe, soit favo-
rable aux agents, rassemblés dans les organisations syndicales, dans des col lectifs, des assem-
blées générales qui prennent démocratiquement des décisions et ne soient pas de simples
meetings.

Contribuer à construire un syndicalisme qui va de l'avant mais qui ne soit pas
«  hors sol   », théorique, qui ne parle pas que de demain mais aussi d'aujourd'hui, des prob-
lèmes du quotidien : temps de travail, salaires...

Construire un rassemblement qui doit chercher des axes commun de luttes et dépas-
ser les différents entre organisations syndicales et toutes les formes de sectarisme.

Travailler dans le sens d'une unité qui doit s'imposer, par les organisations syndicales
mais aussi par la volonté des agents.

Redonner du sens à la grève, construite comme un acte col lectif, utile lorsque
toutes les autres possibilités de gagner ont été essayées.

Adhérer à un syndicat et prendre réellement part à la vie de son organisation , contri-
buer à en faire un outi l aux service des agents.

Parce qu'il n'est plus possible de baisser les bras, que
l'union fait la force et qu'organisés, nous pouvons gagner.

Appel
à la construction de l'unité syndicale

Pour la mobilisation des agents, en finir avec la division et les guerres de chapelles

Solidaires

U nitaires

Démocratiques


